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                                                          RESUME DE LA THESE 
 

Cette thèse porte sur l’élaboration de l’agenda politique en Grèce à partir d’une étude, sur la 

période janvier- avril 2001, des quatre partis politiques parlementaires grecs et des médias, deux chaînes 

de la télévision, quatre journaux quotidiens et deux du dimanche. La première partie traite les « offres 

politiques en conjonctures routinisées » en détaillant les mobilisations stratégiques des groupes dirigeants 

des partis politiques et des députés. La seconde partie décrit les « conjonctures non routinières » avec 

l’analyse de l’influence conjoncturelle des agents politiques, sociaux et médiatiques sur les processus 

d’expansion des problèmes; plus concrètement, l’analyse prend en compte un cas de confrontation 

partisane, une crise de politique publique et d’événements donnant lieu à des « crises à impulsion 

médiatique ».   

L’agenda au quotidien est conçu à travers la distinction entre conjonctures routinières et non 

routinières. Les conjonctures routinières montrent comment l’asymétrie des rapports de force et l’inégalité 

des ressources dont jouissent les acteurs jouent un rôle déterminant du point de vue de l’efficacité des 

stratégies d’accès dans l’espace public. Les conjonctures non routinières montrent qu’une fois que les 

propriétés des situations changent, une redistribution des ressources peut avoir lieu touchant ainsi les 



processus d’expansion des problèmes et leur émergence dans le champ politique. Plus spécifiquement, 

dans le premier cas, les partis politiques et le gouvernement jouent un rôle moteur à la formation de 

l’agenda, la prédominance gouvernementale ne laissant que des marges de manoeuvre réduites aux autres 

acteurs politiques. Dans le second cas, des acteurs non gouvernementaux trouvent une marge d’influence 

plus importante et arrivent à toucher l’agenda du gouvernement : Le partage des ressources de position 

parmi plusieurs acteurs, la forte médiatisation des événements et la coordination de l’action collective en 

faveur des alternatives concurrentielles face à celles proposées par le gouvernement amènent à une 

redistribution des ressources en faveur des plus démunis et à la perte du monopole des ressources par le 

gouvernement. 

Cette recherche aspire ainsi révéler les mécanismes à travers lesquels l’agenda politique s’impose 

et se naturalise dans l’espace public en tant qu’attente collective. Le citoyen est en partie assujetti à cette 

offre construite par un jeu dynamique d’interactions où les rapports de force sont bien établis.   

 
 


